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dant ce tems il a su meriter par sa bonne conduite l'estime de ses

chefs, le respect de ses subordonnes et l'amitie de ses camarades-
En foi de quoi nous lui avons delivre le present pour lui servir et

valoir.

Versailles, le neuf fevrier 1828.

O. v. Muralt.
Ces vieux papiers jaunis qui dorment en pleines Alpes

dans des chalets rustiques, n'ont-ils pas une saveur piquante
et ne valait-il pas la peine de les remettre en lumiere Il
suffit de les remuer du doigt pour qu'aussitot soit evoquee
l'histoire si passionnante du commencement du XIXme siecle.

lis nous aident aussi ä penetrer mieux la vie des frustes mon-

tagnards valaisans; ceux qui rapportaient de France les

pieces que nous venons de communiquer introduisaient des

idees nouvelles et des mceurs plus sociables dans cette vallee

d'llliez, dont les habitants solitaires se cachaient jadis, dit-on,
ä la vue d'un etranger. Sans qu'il y paraisse, ä leur insu peut-
etre, les Gardes Suisses de Champery sont devenus des

agents de civilisation, qui ont contribue pour leur part ä

transformer et ä developper ce coin de pays prospere, 011 les

touristes de toute nationality trouvent, de nos jours, l'accueil
le plus cordial. Emile Couvreu.

Aucun des biographes de Etienne-Salomon Reybaz, l'un
des collaborateurs de Mirabeau, n'indique le lieu d'origine
de la famille Reybaz, qui est mentionnee ä Montpreveyres
des 1525.

Cette annee-lä, messire Frangois de Lutry alias Mayor,

Le Chefde Bataillon :
O. v. Muralt.

Pour le Lieutenant-Colonel:

Le Commandant de la Compagnie:
Stoppani.

Commandant le regiment:
Marquis de Meillardoz.
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prevot et chanoine de Lausanne, prieur commendataire per-
petuel de Montpreveyres, abergea le moulin de ce lieu ä

Loys Reybaz. Ce moulin, appele « le moulin du Creux », fut
exploite pendant une longue suite d'annees par les descendants

de Loys Reybaz, mais la famille augmentant en nom-
bre, un jeune membre dut porter ailleurs l'industrie de la

meunerie.

Le trisaieul de Etienne-Salomon Reybaz, Jean Reybaz,

bourgeois de Montpreveyres, quitta ce lieu en 1629 pour
acheter le moulin de Rochettaz, pres Pully, et en 1634, il
devint bourgeois de Belmont sur Lausanne. Le 3e mai 1659,

son fils Pierre qui lui avait succede comme meunier ä

Rochettaz, donna quittance ä Jean, Pierre et Guillaume

Reybaz, ces deux derniers ses cousins germains, de sa part
aux biens paternels, maternels, fraternels et sororinels, meu-
bles et immeubles, reservant toutefois « neuf pieds de terre
» de tons carres, pour elargissement de sa communaute, au

» lieu dit au Cul du Craux. »

Un fils de ce Pierre, meunier ä Rochettaz, nomme Pierre-

Abraham Reybaz, fut regent ä Vevey et acheta la

bourgeoisie de cette ville en 1710. Son fils Frangois-Louis, fut le

pere d'Etienne-Salomon Reybaz qui naquit ä Nyon le 5e octo-
bre 1737. II commenga probablement ses etudes ä Vevey, oil
son pere fut aussi regent.

Cette branche de la famille Reybaz perdit son droit ä la

bourgeoisie de Montpreveyres pour ne s'etre pas conformee
ä l'ordonnance baillivale du I2e octobre 1758, qui exigeait
de chaque bourgeois forain, une cotisation pour la
reconstruction du temple de Montpreveyres.

Etienne-Salomon Reybaz revint ensuite ä Nyon et de lä

se rendit ä Geneve oü il fut regu etudiant ä 1'Academie en

1761. II mourut le 23e octobre 1804.

Les descendants de Michel Reybaz, frere du trisaieul

d'Etienne-Salomon, vivent actuellement ä Montpreveyres.
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Montpreveyres s'honore en outre de compter au nombre
de ses bourgeois l'historien Jean-Baptiste Plantin (1624-

1700), le professeur Jean-Daniel-Andre Gindroz, auteur de
1 'Histoire de Tinstruction publique dans le Pays de Vaud

(1787-1857).

7ire des archives commtmales de Montpi'eveyres
et des archives de la famille Reybaz, commu-

niquees au soussignepar Jean Reybaz, syndic.

Ch. Pasche.

LI VRET
ou sont tenorisez les Serments des Charge-ayants de la noble

Bourgeoisie et Paroisse d'Aigle.

(SLTTE ET PIN)

Serment des Coupeurs de bois.

Les Couppeurs de Bois jurent et promettent de coupper
fidellement le Bois qui leur sera commis en Charge, et

monstre es lieux oü le procureur et deputez du Conseil en

auront faict vision, soubs peyne d'en respondre et de

supporter le dommage.

Item devront couper ledit Bois en bonne saison et Lüne

et ä l'advance, afin que le Bois se puisse mattir et eviter le

dommage desdits fours, ä peyne d'en respondre ä leurs

despends et d'estre demis de dite Charge comme par-
jures.

Finallement revelleront touts Infractaires qu'ils trouveront

rompre, coupper ou empörter aucun Bois dans les Lieux
deffendus tant es Vernes que Basties, le tout en descharge
de leur serment.


	Etienne-Salomon Reybaz

